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> Ce n'est pas non plus la fondation 

d'une cité modèle, à Barbieux, oui pourra, 
dans l'avenir, écarter le choléra des • forts • 
actuels. Le seul remède efficace consiste­
rait dans la suppression radicale des 
maisons malsaines, dans l'observation 
rigoureuse des prescriptions do comité 
d'hygiène. Il n'y a donc pas de raisons 
suffisantes pour sacrifier la promenade 

E" oblique aux intérêts d'une société immo-
ilière. 
Enfin on ne doit pas oublier que le nou­

veau tracé du canal est presque parallèle 
a celai do boulevard projeté ; que plus 
tard la construction probable de larges 
quais amoindrira l'utilité du boulevard. 
Celui-ci et le canal sont tout, à l'avantage 
des quartiers de l'Ommelet, de la Fosse-
aux-ebénes et de Blanchemaille ; l'équité 
exige qu'à son tour l'Embranchement soit 
favorisé par le voisinage de la promenade 
publique. 

D'ailleurs le Conseil municipal a statué 
en connaissance de cause. Pourquoi ré 
veiller une discussion désormais inutile? 
Si on parvenait à tout remettre en ques­
tion, il en serait de la promenade publique 
comme du canal, qui, après tant de péti­
tions, de délibérations, d'enquêtes, est 
encore inachevé. 

Votre abonné. 

classes de Musique 
Le Maire de la ville de Roubaix, che­

valier de l'Ordre Impérial de la Légion 
t d'Honneur, 

DONNE AVIS : 
Que la rentrée des classes de musique 

vocale et instrumentale aura lieu lundi 
15 octobre aux heures ordinaires. 

Les élèjves qui désirent y être admis 
doivent se faire inscrire chez M. Victor 
Delannoy, directeur de l'école de musique. 

ERNOULT-B AY ART. 

SOUSCRIPTION 
Ouverte au bureau du JOURNAL DE ROUBAIX 

pour les familles des victimes du choléra, à 
Wattrelos. 

ONZIÈME LISTE 

MM. Mullier-Desrumaux 300 fr. 
Jules Pollet 100 
Meurisse frères et sœurs KO 
Mlles Jubaru sœurs 100 
Nulin-Catteau 50 
Louis Léman ICO 
Cottigny, notaire 100 

800 
Montant des dix listes 

précédentes 1 4 . 1 8 0 

Total Ir. 14,980 

"Les habitants de la vi l le de R o u ­
baix sont prévenus que le bureau des 
CONTRIBUTIOxNS DERECTES est 
transléré rue de l 'épidème 1 4 . 

THÉÂTRE 
Comme nous l'avions prévu, un public 

nombreux assistait à la représentation de 
jeudi ; Mlle Déjazet a reçu un accueil des 
plus sympathiques. 

Est-il besoin de faire l'éloge de cette 
artiste, de ce talent toujours jeune ? faut' 
il dira avec quel soin, quelle délicatesse, 
quelle science, elle développe ce rôle du 
duede Richelieu, de ce franc mauvais sujet 
que l'on sai t? 

Tout cela a été imprimé souvent et nous 
tomberions infailliblement dans des redites. 
Bornons nous donc à constater un succès 
de plus pour l'etninente artiste. 

A la fin de la dernière scène, on a fait 
à Mlle Déjazet une chaleureuse ovation. 

Parmi les artistes qui remplissaient les 
rôles secondaires, citons M. Tourtois(baron 
de Belleehasse) et Mme Maës (la baronne 
de Belleehasse); à tous deux, une mention 
très honorable. 

N'oublions pas non plus Mlle Fromont, 
plus charmante que jamais ; Mme Blaye 
et M. Nitsch ; ils ont droit à un satisfecit. 

Omettons le Code des femmes, dont il a 
déjà été parlé, et disons deux mots des 
Jurons de Cadillac, petite comédie qui plait 
tsujours au public. 

M. Sleincr a été parfait dans le rôle du 
capitaine . 

Mme Nitsch n'a pas déployé, ce nous 
semble, la plénitude de ses moyens ; elle 
nous avait mieux habitués jusqu'ici et nous 
ne doutons point qu'elle ne prenne bientôt 
une revanche. 

La dernière réprésentation de Mlle Dé­
jazet est fixée à lundi. 

On annonce pour ce jour le Vicomte de 
Lélorières. comédie en deux actes. 

Dimanche, pour la dernière fois, les 
Premièresarmes de Richelieu JUNIOR. 

THÉÂTRE DE ROUBAIX. 
Dimanche 14 octobre, à 7 heures 

Billets et entrées de faveur généralement 
suspendus 

Représentation extraordinaire avec le 
concours de 

Mlle DÉJAZET 
Premier sujet des Théâtres du Palais-Royal 
et des Variétés 

et de M. TOURTOIS * 
premier comique du Théâtre Déjazet. 

Mme MAES 
première soubrette du Théâtre de Bordeaux 

Dernière représentation de : 
LES PREMIERES ARMES de RICHELIEU 

comédie en deux actes. 
ELLE EST FOLLE t drame en deux actes 

mêle de chant. 
LA FEMME AUX OEUFS D'OR.vaudeville 

en un acte. 

Lundi 15 octobre à 7 heures. 
Billets et entrées de faveur généralement 

suspendus 
Spectacle extraordinaire 

Dernière représentation de Mlle DEJAZET. 
avec le concours de M. Tourtois et Mme 
Maës. 

LE VICOMTE DE LÉTORIÈRES, comédie 
mêlée de chant. 

UNE POSITION DÉLICATE, comédie 
vaudeville en un acte. 

appartement,., qui, d'après ce qu'on rap­
porte, n'était pas le sien » 

— Mme Lafarge est redevenue à la 
mode depuis quelques semaines. Le chro­
niqueur de l'Epoque, M. J. Richard, est 
donc très sûr de faire plaisir aux leeleurs, 
et surtout aux leetrie**, en leur dsnnanl 
des nouvelles certaines de Clémentine 
Serval, la femme de chambre de Marie 
Cappelle. Clémentine est retirée èBlanzy, 
près de Villers-Coterets, elle est idiote et 
ne prononce que ces trois mots : « Elle 
était innocente. • 

Dernières Nouvelles 
Nous recevons l e s d é p ê c h e s t é l é ­

graph iques s u i v a n t e s : 

New-York , 1 0 o c t o b r s . 
Les radicaux l'ont emporté d a n s 

les é l ec t ions de la Pensy lvan ie . 
Le navire Evening-Star, a l lant à 

la Nouvel le Orléans, a c o u l é . 
Trois cents p e r s o n n e s ont été 

n o y é e s . 
Athènes 5 oc tobre . 

On .vient de publ ier l es corres­
pondances de Ka'ergis avec les i n ­
surgés Cretois . Kalergis leur conse i l l e 
de ne taire qu'une protestation p a ­
c i f ique . 

F A I T S D I T R Ë S 
— Nous lisons dans le Moniteur : 
€ Quelques cas de peste bovine se sont 

manifestés dans le canton des Grisons et 
dans le canton de Schaffouse. Immédiate­
ment S. Exe. le ministre de l'agriculture, 
du commerce et des travaux publics a sas-
pendu l'exécution de sor. arrêté du 2 oc­
tobre courant sur loute l'étendue de nos 
frontières qui louchent à l'Allemagne et à 
la Suisse, depuis le département de la 
Moselle inclusivement jusques et y com­
pris le département de la Haute-Savoie, 
et la sévère application des précautions 
prescrites par les arrêtés précédents est 
provisoirement maintenue sur toute cette 
ligne. » 

L'/ndt/striel alsasien qui se publie à 
Mulhouse, et auquel, e j égard à sa proxi­
mité de la Suisse, il appartient d'èire par­
faitement renseigné sur les incidents qui 
ont marqué l'apparition de la peste bovine 
dans les cantons des Grisons et de Schaf­
fouse, confirme l'opportunité des mesures 
dont le Moniteur nous annonce l'applica­
tion sur une certaine étendue de nos 
frontières. 

• Une bande de bœufs achetés à Salz-
bourg (Autriche), et amenés par le Tyrol, 
lisons-nous dans ['Industriel alsacien, a 
communiqué le typhus des steppes à quel­
ques animaux de Coire (Grisons), et des 
environs, et paraît avoir semé les germes 
du mal le long du chemin. Les cas obser­
ves en Suisse sont encore très peu nom­
breux, et le gouvernement fédéral, ainsi 
que le gouvernement local ont fait pren­
dre, sous la direction de M. Zaagger, de 
Zurich, des mesures tellement énergiques, 
qtrl l'on peut être certain de voir le mal 
étouffé en Suisse. La frayeur éprouvée et 
l'imminence du danger inviteront nos 
vobins à établir une forte barrière contre 
ce fléau, et nous avons l'espérance que de 
ce côté notre pays n'aura rien à craindre. 
Mais le mal n'en restera pas moins plus 
menaçant que jamais dans les Etals autri­
chiens. » 

Après avoir fait observer que les armées 
prussiennes et autrichiennes s'approvision­
naient de bœufs en Russie, pendant la 
dernière guerre, et que, par suite, depuis 
un mois, î'épizootie est constatée en Silé-
sie, en Moravie, en Bohême et qu'elle vient 
de pénétrer par larchiduché d'Autriche et 
le Salzbourg jusque dans le Tyrol, 17ti-
dustriel alsacien ajoute: 

« Cet approvisionnement en Russie a été 
tel qu'on a vu arriver en Prusse des races 
de bêtes bovines qu'on n'avait jamais vues 
en Europe. L'on a remarqué de nombreu­
ses bandes de bœufs sans cornes, à figure 
douce, â poil crépu, la tète courte et large ; 
d'autres n'ayant que de petites cornes 
mobiles, et n'adhérant qu'à la peau ; il y 
avait beaucoup de buffles à cornes re­
tournées en avant et en dedans, de sorte 
que la pointe louchait les joues. Qu'y a t-il 
n'étonnant que l'on ail ainsi amené le 
typhus contagieux des bâtes bovines qui, 
cela est prouvé aujourd'hui ne naît spon­
tanément que dans les steppes de l'Asie 
d'où l'on amenait sans doute ces bêles ? » 

— On lit dans le Bien public, de Bru­
xelles : 

• Nous annoncions, il y a quelques 
jours, la mort de M Michel Berend, jour­
naliste libre-penseur, établi à Bruxelles et 
collaborateur de plusieurs journaux du 
progrès. 

» Il avait été chargé, dit-on, par l'Jr»-
dépendance d'aller à liai faire une compte-
rendu parodie de la procession jubilaire 
de Notre-Dame. Sa correspondance rail­
leuse et sacrilège parut (nous en avons 
relevé quelques infamies); Berend passa 
la soirée au théâtre, il y ressentit les pre­
mières atteintes du choléra auquel il suc­
comba quelques heures plus tard, dans un 

A gagner 672 Lots 
QUATRE GROS LOTS DE 

1 0 0 , 0 0 0 — 1 0 0 , 0 0 0 — 1 0 0 , 0 0 0 — 4 5 0 , 0 0 0 

Clôture 25 Octobre 
de l'avantageuse combinaisons pour les 

TIRAGES DEFINITIFS (GRAND TIRAGES) 
des Quatre Grande Loteries (4,250,000 fr.) 

d u I v i i r c n i i - O K c t i t u r i c . 
Adresser Cinq francs (mandat-poste ou 

timbres-poste) au directeur du 
BUREAU-EXACTITUDE, rue RIVOLI, 68, 
Paris, et on recevra Vingt billets pour 
toutes chances de gain des 672 lots, com­

pris les Gros Lots de 
1 0 0 , 0 0 0 — 1 0 0 , 0 0 0 — 1 0 0 , 0 0 0 - 1 5 0 , 0 0 0 

Avantages.—Ces 20 Billets étant tous 
pour les Çrands lirages, on peut, pour 5 
francs, gagner Quatre cent cinquante mille 
francs, 
1 0 0 , 0 0 0 — 1 0 0 , 0 0 0 - 1 0 0 , 0 0 0 — 1 5 0 , 0 0 0 

28o. 6351 

ANNONCES 
Disso lut ion de Société 

D'un acte reçu par Me Philippe-Joseph-Joa-
chin Delepoulle. notaire à la résidence de 
Tourcoing canton Nord, soussigné, en présence 
de témoins, le 8 octobre 18C6, 

Il appert ; 
Que la Société formée pour la fabrication des 

tissus dits articles de Roubaix, entre M. Jean-
Baptiste Delespaul-Loquot, employé de com­
merce, demeurant à Tourcoing et deux autres 
associés commanditaires sous la raison so ­
ciale : DELESPAUL et Gie, pour neuf années, 
devant commencer le 1er octobre 1866 pour 
finir le 30 septembre 1875 ; 

Aux termes d'un acte reçu par le dit Me De­
lepoulle, le 27 mars 1866, enregistré ; 

A été déclaré dissoute et résiliée d'un com­
mun accord. 
. _ _ _ — — — • — — — J ^ _ _ 

F o r m a t i o n d e S o c i é t é 

Suivant acte reçu en minute par Me André 
DELAHAYE, notaire à la résidence de Tourcoing 
département du Nord, soussigné le 6 octobre 
1866 

1. M. Alphonse Lemaire,|chevalirr|de l'ordre 
pontifical de Saint-Grégoire-le-Grand. artiste 
peintre, demeurant et domicilié à Mouveaux 
OSord) ; 

2 M. Jacques-Philippe Lemaire, demeurant 
et domicilié à la Gorguê (Nord) ; 

3 . Mademoiselle Marie Lemaire, sans pro­
fession ; 

4. M. Joseph Lemaire, filateur ; 
5 . M. Pierre-Dominique Lemaire, distilla­

teur ; 
6. Et Jean-Baptiste Lemaire, filateur ; 
Ges quatre derniers demeurant et domicilié 

à Tourcoing ; 
« Ayant tous agi tant en leurs noms person­

nels que comme se portant solidairement fort 
de mademoiselle Pauline Lemaire, leur sœur, 
sans profession, demeurant à Menin (Belgique) 
domiciliée à Tourcoing ; » 

Ont formé entre eux et ladite demoiselle 
Pauline Lemaire. une société en nom collectif 
pour la filature de lin, la fabrication de l'al­
cool par la destination des grains et betteraves 
et la vente des produits de ces industries ; 

Le siège de la société est établi, savoir : 
A Tourcoing, en une maison rue de la Clo­

che, No 41 . pour le commerce de la filature ; 
Et à Nouveaux, dans une usine, sise au ha­

meau de la Motte et à front de la grand'route 
de Lille^ pour le commerce de la distillerie ; 

La raison de commerce et la signature so ­
ciale sont LEMAIBE-RÉQU1LLART et FILS ; 

La signature sociale, la gestion et l'adminis­
tration de la société, appartiendront, savoir : 

Pour ce qui est du commerce de la distillerie, 
à mondit sieur Pierre-Dominique Lemaire 
seul ; 

Et pour ce qui concerne le commerce de la 
filature a chacun de mesdits sieurs Joseph et 
Jean-Baptiste Lemaire seuls ; 

Les gérants ne peuvent faire aucune inno­
vation daus les immeubles de la société ou 
dans le matériel social ; 

Tout emprunt est interdit. 
Les ouvertures de crédit chez les banquiers 

sont seules autorisées, mais elles doivent pour 
obliger la société être contractées par tous les 
associés gérants ; 

Cependant la signature d'un seul de ces 
derniers suffira pour la réalisation totale ou 
partielle de tout crédit ouvert : 

11 ne pourra être fait usage de la signature 
sociale que pour les aftaires de la société ins­
crites sur ses registres ; 

La société est contractée pour 5 années du 
ter juillet 1867 ; 

Eu cas de décès de plusieurs des associés, 
les héritiers et ayant droit des décédés conti­
nueront purement et simplement la société 
jusqu'à son expiration sauf ce qui est dit c i -
après pour le cas de mort des gérants ! 

Les continuants n'auront ni la gestion, ni la 
signature sociale ; 

Si mondit sieur Pierre-Dominique Lemaire 
mourait, la société cesserait le commerce de 
la distillerie, mais continuerait comme par 
le passé, le commerce de la filature. 

Le décès d'un seul de mesdits sieurs Joseph 
et Jean-Baptiste Lemaire, ne dissoudra pas la 
société, mais le décès de ces deux associés 
amènerait la dissolution complète de la dite 
société même pour le commerce de la distil­
lerie. 

La liquidation sera faite par les gérants alors 
en exercice. 

V I I J I J B » E T O I K ( 0 1 \ C i 
Place du Marché-au-Charbon, 

Par cessation de commerce, de tout un 

MATÉRIEL 
DE VOITURIER 

Et une partie de Mobilier 
CONSISTANT E N : 

Tables, chaises, poêles, etc. 
5 Chevaux dont un de 5 et un de 6 ans. 

13 Tombereanx. 
5 Forts chariots. 
1 Camion. 
2 Trique-bal les de première force. 
1 Carriole suspendue, presque neuve. 
Harnais en bon état pour 20 chevaux. 
Le lundi 22 octobre 1866, à neuf heures 

du matin, M» DELCOURT, Commissaire-
Priseur à Tourcoing, procédera à cette 
vente. 

NOTA. — 1° Les chevaux et le matériel 
seront vendus à neuf heures du malin. 
place dn Marché-au-Charbon. 

2° Le mobilier, rue de Roubaix, n° 6. 
l9o .6385 

Etudes de M" GENNEV01SE et HUR-
TREL, avoués à Lille. 

en l'audience des criées du tribunal civi 
de Lille, le mardi 23 octobre courant, 
onze heures précises du matin, de 

Divers Bâtiments 
à usage de teinturerie 

avec le terrain qui en dépend et la ma­
chine à vapeur et à transmission, le tout 
sis à ROUBAIX, à l'angle des rues de la 
Tuillerie et de la Pannerie, oecupé par 
MM, Scrépsl-Moyart et Toussaint, teintu­
riers. 

Mise à prix 35,000 fr, 
Loyer annuel 3,000 — 

S'adresser pour tous renseignements : 
1» M» HURTREL, avoué à Lille, rue de 

(Hôpital-Militaire, n° 106. 
2» M" GENNEYOISE, avoué à Lille, rue de 

l'Hôpital-Militaire, n° 97, chargé des 
formalités pour parvenir à la vente. 

21 o. 6381 
Etude de M8 VALENDUCQ, notaire à 

Lannoy. 

CAPITAUX" A PLACER 
a u x taux «le -1 1 /» et & °/0. 

Moyennant sûretés hypothécaires. 
19o. 6339 

A V E N D R E 
POUR EN JOUIR DE SUITE. 

B E A U T E R R A I N 
de 350 mètres pour bâlir une petite Cam­
pagne ou créer un jardin, situé à Croix, 
près de Roubaix, à front de la chaussée 
conduisant à Lille. — Celte terre était 
occupée par Henri Bnyart, de Croix. 

S'adresser à M« DUCROCQ , notaire à 
Marcq. 23, 30 s. 7, 14 o. 6326 

A L O U E R 
Emplacement de 450 mètres carré avec 

force motrice, pour tissage mécanique. 
S'adresser rue du Collège, 90. 17 o. 6343 

Maison à louer 
A louer, quai du Canal, une maison 

ayant porte cochère, actuellement occupée 
par M. Dillies père. 

S'adresser chez MM. Lemesre frères, 
quai du Commerce. §30s.6353 

Maison à louer 
à usage de rentier ou de commerçant > 
avec cour et jordin et un magasin y atte­
nant, sise hameau du Blanc-Sean (près 
l'église). S'adresser à J.-B. Catelle au 
Blanc-Seau. 

A la même adresse, A VENDRE 

B R I Q U E S F O R T E S 
PREMIÈRE QUALITÉ. § - 6 2 9 2 

A vendre 
par lots divers terrains propres à bâtir, 
situés rue des Arts et rue des Fleurs avec 
reprise de la mitoynnelee des murs. 

S'adresser rue Saint-Georges, n° 4. à 
Roubaix. § 6176 

Maison à louer 
A louer présentement rue Pauvrée, 

n° 35, une maison neuve avec porte co­
chère, à usage de dépôt de matières filées 
ou brutes,de magasin de produits fabriques 
et pouvant également être utilisée pour un 
bazar. 

S'adresser à M. Amédée Prouvost, rue 
du Fort. 31 o. 6379 

Métier à tisser 
A vendre un métier à tisser, presque 

neuf, de 101 c. espace au rot, à boite 
circulaire et de 5 marches. 

Ecrire au bureau du journal sous les 
initiales C. B. 19o. 6387 

Maison à louer 
Maison avec jardin et grands magasins 

à louer présentement. 
Le tout situé, 34, rue Saint-Antoine. 

26o. 6389 

Peignage mécanique 
A céder un neignage mécanique de 

laines, en pleine activité. 
Réponse au bureau du Journal, son» 

la lettre F. 26». 0390 

A VENDRE 
A vendre 2 machines à ourdir (système 

Ryo. 
i » à Réunir » 
2 bobinoirs de 40 broches. 
2 » à 60 > 

S'adresser à Tourcoing chez M. François 
Leblun. au tissage mécanique , près du 
cimetière. 1 ' o, 6369 

Cheval à vendre 
A vendre an joli cheval anglais âgé de 

huit ans garanti sans, défaut» et trottant 
très vite. 

S'adresser pour les renseignements au 
bureau du journal. §23s.634i 

Estaminet à céder 
A céder un estaminet parfaitement 

achalandé au centre de plusieurs Matures. 
La location de la maison est d'un prix 

très peu élevé. 
S'adresser rue du Nouveau-Monde, 3 . 

14o. 6377 — 
Camion et Voiture 

A vendre rue du Grand-Chemin, 2», xm 
camion et une voiture à bras. S 6330 

A V » S " • 
Le nommé Bruwick Pierre ne recon­

naîtra plus les dettes que sa femme, Mo­
nique Plaquet, pourait contracter à dater 
de ce jour. 

Roubaix, le 11 octobre 1860. 
17o. 6383 

Associé 
On désire trouver nn tiers-associé pon— ' 

vanl disposer d'une somme de 40 à 50,000 
fr. pour donner plus d'extension â une 
industrie établie depuis plusieurs années 
dans notre ville et marchant dans d'ex­
cellentes conditions. 

S'adresser par lettre au bureau- du 
journal sous les initiales B. L. ' 6TO4 

D E M A N D E 
Une personne faisant 'e comroerqi Ci 

forfait des articles de Roubaix et Tour Béa)/ 
et voulant donner plus d'extensions à ses 
affaires, désire trouver une commandite' oa> 

socié. 
Bonnes références. 

asRéponse au bureau du jourual sous les 
initiales M. Z. 17 o. 638 

C O M P T A B L E 
Un comptable connaissant quatre lan­

gues demande un emploi dans les bureaux 
ou les magasins d'une fabrique. 

Il peut fournir les meilleurs renseigne» 
menls. 

S'adresser au bureau du journal sous 
les initiales E. de G. 17 o. 6370 

Leçons d'anglais 
Une demoiselle sachant parfaitement 

l'anglais et le trançais, connaissant bien 
la couture, désire se placer dans une fa­
mille de Roubaix pour enseigner la langue 
anglaise aux enfants. 

S'adresser, 24, sentier de Ma Campagne. 
17o. 6378 

Demande d'emploi 
Un homme de 37 ans, bien posé, d'une 

éducation distinguée, connaissant plusieurs 
langues vivantes, et occupant depuis 42 ans 
un emploi supérieur dans une importante 
maison de commerce, désire trouver una 
occupation sérieuse. Il connaît toute la 
trituration des affaires, la comptabilité et 
pourrait diriger une grande entreprise. 
Garanties sûres, bon cautionnement. 

Réponse au bureau du journal sons 
le n» 95 _ _ _ _ _ 21 o. 6366 _ 

Demande d'emploi 
Un jeune homme de 21 ans, ayant une 

belle écriture, au courant de là tenue des 
livres, désire se placer. 

Bons renseignements. 
Réponse au bureau du journal sons les 

lettres D. C. g 6 2 6 1 B 

Demande d'emploi 
Un homme marié, pouvant se charger 

d'une tenue de livres auxiliaires, demande 
un emploi de surveillant eu de garçon de 
recettes. 

Il a les meilleurs antécédents. 
Renseignements au bureau du journal. 

§ 6 2 1 2 B 

Demande d'emploi 
Un homme marié, possédant queiques 

connaissances commerciales et connais­
sant la place, désire trouver un emploi 
dans une maison de commerce de Roubaix. 

Très bonnes références. 
Prendre l'adresse au bureau du jours 

nal. 27j. § 6 1 0 3 -

Offres d'emplois 
On demande des Liseurs, Piqùeurs et 

Enlaçeurs, chez Auguste Folliot, rueède 
l'Epidème, 47. |-6dB8 

Apprenti tapissier 
On demande un apprenti tapissier. 
S'adresser chez M. Jule Debis 

rue St-Georges. 14o.§i 


